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Résumé [13 pt, fett]

[10 pt] La teneur en carbone organique d’un sol en site naturel résulte d’un équilibre entre la minéralisation et la réorganisation. En site agricole, la culture débouche sur des équilibres distincts et moins stables. Des modèles permettent de simuler l’évolution du carbone du sol. Les plus performants distinguent des fractions actives et inertes du carbone et tiennent compte de la qualité des substrats. Il est possible de faire évoluer le taux de carbone dans une direction choisie, en jouant principalement sur la couverture du sol et l’intensité du travail du sol, mais l’évolution est toujours lente et facilement réversible. Dans l’application pratique en production intégrée, les données et conseils nécessaires pour atteindre des taux «satisfaisants» d’humus sont disponibles ; les données correspondantes pour assurer la séquestration de longue durée du carbone dans le sol ne semblent pas encore disponibles.

Abstract: A practical evaluation of the possibility of increasing the organic carbon content of agricultural soils
The organic C content of the soil in a natural site is characterised by an equilibrium between mineralisation and reorganisation. When cultivated, the soil’s organic C content will stabilise at a generally lower content, depending from the mode of cultivation. Several models are able to simulate soil carbon evolution. It is possible to modify the soil’s organic C content, mainly by changes in soil cover and tillage intensity, but the changes are slow and often reversible. In the practical application of integrated production, methods and advises for reaching a “satisfactory” humus content are available. In order to achieve an efficient carbon sequestration in the soil, the corresponding methods still have to be developed.
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1.
Introduction [13 pt, fett]

[10 pt] La formation d'humus est un des processus essentiels de la pédogenèse. En milieu naturel, non perturbé, le taux d'humus croît jusqu'à atteindre un point d'équilibre (climax), où la formation annuelle d'humus à partir de substrats organiques est compensée par la minéralisation d'une quantité équivalente d'humus du sol. Ce point est déterminé par les propriétés géologiques et climatiques du site. Les substances humiques se lient à la fraction minérale du sol pour former des complexes et des agrégats caractérisant sa structure; elles apportent donc une contribution essentielle à sa fertilité.

Au contact de la réalité, il paraît nécessaire de tenir compte de nombreux autres paramètres pour expliquer la teneur actuelle en humus. Les situations d'équilibre entre le sol et l'association végétale qu'il porte ne sont pas fréquentes, car l'activité humaine est perturbante : exploitation de la forêt, eutrophisation … L'agriculture quant à 
elle, par le travail du sol et l'exportation des récoltes, modifie profondément les conditions d'humification et de minéralisation; il en résulte un abaissement général des taux d'humus dans les sols cultivés par rapport à leurs analogues non cultivés. 

... 

Dans les lignes suivantes, on évalue la possibilité d'augmenter le taux de carbone organique du sol cultivé. Cette augmentation serait bénéfique, à la fois par l'accroissement de l'activité biologique, l'amélioration de la fertilité et la fonction de puits de CO2 contribuant à réduire l'augmentation de la concentration de ce gaz dans l'atmosphère.

2.
Taux et formes de carbone

Comme pour toute analyse de sol, un prélève-ment d'échantillon représentatif est une exigence de base. Plusieurs facteurs contribuent à expli-quer l'hétérogénéité de teneur en C sur une sur-face donnée; un taux proche de la teneur vraie est obtenu par l'analyse d'un échantillon issu de nombreux prélèvements sur le site (POST 2001). 







